
                        La fille du Bois

Je vous salut Marie-Madeleine
Jolie Femme aimée, jolie femme que j’aime
Vous marchez dans la rue sans bouger
Vous montez l’escalier comme on va se coucher
Avec qui pour une heure on peut croire au bonheur 
Ou parler du passé ou se laver les pieds 
Se prendre pour Gabin dans les yeux de Morgan 
Jouer au ramoneur ou au voleur d’antan
Porter un masque porter des gants une guêpière des bas
Ou nu tout simplement    

Je vous salut Marie 
Je vous vois parfois dans les bois  
Travestie en habit de là bas 
Faux con fou rire fausse blonde 
Epervier dans la nuit qui cherche la souris
Tu attends le lapin le lièvre le mari 
Dans les maisons cachées je te rêvais heureuse
Adossée au café je te voyais jolie
Sous les portes cocher je te croyais bergère

Toi qui te couche comme je me lève
Et moi qui t’aime quant tu te couches 
Tu marchande ton corps comme la crémière son beurre
Tu invente le bonheur comme les enfants la guerre
Tu invites le promeneur à devenir jachère
Tu m'as offert ton corps à apprendre par cœur
J’ai appris à mon cœur à savoir se taire
Je t’ai payé une heure tu ma donné la terre

Je vous salut Marie-Madeleine
Jolie Femme aimée, jolie femme que j’aime
Vous marchez dans la rue sans bouger
Vous montez l’escalier comme on va se coucher
Avec qui pour une heure on peut croire au bonheur 



Ou parler du passé ou se laver les pieds 
Se prendre pour Gabin dans les yeux de Morgan 
Jouer au ramoneur ou au voleur d’antan
Porter un masque porter des gants une guêpière des bas
Ou nu tout simplement    


